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Au long des 8km du parcours, via le site de grand intérêt biologique de Colanhan et les sources de la 
Lienne, nos deux remarquables guides nous réservent une quantité non négligeable d’observations 
en tous genres. 
Eric nous propose d’abord un intéressant exposé géologique pour situer les lieux : au sud du massif 
de Stavelot  Phyllades violacés très durs forment le sous-sol (Salmien supérieur) , utilisés sous forme 
d’ardoises, cherbins, moellons, croix, bacs etc…. et des traces d’anciennes fosses d’extraction 
témoignent des activités qui se déroulèrent ici dès la fin du 17è s. 
Coup d’œil rapide à l’église (1937) de style néo-roman. Avant cela, en 1695, Jean de Chalon fit édifier 
un château-ferme avec une chapelle ; tout fut détruit lors de la révolution liégeoise en 1795.  Quelques 
maisons en moellons de schiste et toitures en cherbins et nous nous dirigeons vers le massif de 
Colanhan (565 m.). 
 
Les observations se succèdent sans hésitation, preuve de la reconnaissance minutieuse du parcours ! 
Le détail de toutes ces observations fera l’objet d’un plus long texte dans le prochain Carnet de la 
Trientale. Mais le monde passionnant des Galles et des Lichens nous est un peu plus familier : galle 
ananas, cigares déterminant l’insecte responsable, galle en artichaut, galle due à un champignon, un 
acarien, un charançon. Lichen (association entre un champignon et une algue) foliacé, fruticuleux, 
crustacé, lépreux … 
Plus la flore du moment : cirse des champs, lotier des fanges, digitale pourpre, linaire commune, 
séneçon des bois, spergulaire rouge, millepertuis perforé, scrofulaire noueuse, crépide des marais, 
millepertuis couché, fléole, canche flexueuse, airelle, myrtille … 
Et le chant du rougequeue, troglodyte mignon, mésange noire, pinson des arbres, mésange nonnette, 
sittelle, fauvette à tête noire… 
Eric rappelle l’exploitation du coticule, explique le développement du rift rhénan, le métamorphisme 
des roches, l’incidence des failles. 
Le tracé de l’ancienne voie Vielsalm-Lierneux nous ramène à Hébronval et automatiquement au « Val 
d’Hébron » où la terrasse nous accueille pour terminer au mieux cette splendide journée d’été. 
Merci à Gene et Eric, c’est toujours une réussite totale !  
 
Nicole Tefnin.        


